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SUR LE NET

LE     BUZZ DE LA SEMAINEL'actu du web
Par Innocent M'BADOUMA

GOOGLE RACHÈTE ALTER ET 
SES OUTILS DE CRÉATION 
D'AVATARS PAR IA
Google a discrètement racheté Alter. 
La start-up propose des solutions 
aux marques et aux créateurs de 
contenus pour exprimer leur identité 
virtuelle par la création d'avatars à 
l'aide de technologies d'intelligence 
artificielle. Cette acquisition, dont le 
montant s'élève à environ 100 mil-
lions de dollars, est rapportée par 
TechCrunch. Alter, qui dispose de 
bureaux aux États-Unis et en Ré-
publique tchèque, a commencé sa 
vie sous le nom de Facemoji, une 
plateforme qui offrait une techno-
logie plug-and-play pour aider les 
développeurs de jeux et d'appli-
cations à intégrer des systèmes 
d'avatars dans leurs applications.

RACHAT DE TWITTER : ELON 
MUSK DEVRA SUIVRE " LES 
RÈGLES DE L’UE "

" L’oiseau est libre ", a déclaré l’ex-
centrique Elon Musk. Mais le volatile 
devra tout de même respecter les 
règles du jeu. En Europe, le réseau 
social Twitter, racheté par le milliar-
daire, devra respecter la réglemen-
tation sur les grandes plateformes 
qui vient d’être adoptée, a prévenu 
ce vendredi le commissaire euro-
péen au Marché intérieur Thierry 
Breton, initiateur de cette législation.

MCDONALD’S : UN APPAREIL 
POUR DÉSINFECTER LES 
SMARTPHONES

Pourrions-nous bientôt voir cet 
appareil dans tous les McDonald’s 
de France ? Difficile à dire. Mais il 
n’empêche qu’il serait grandement 
utile. À Saitama, au Japon, l’en-
seigne de fast-food vient d’installer 
un appareil pour désinfecter son 
smartphone. Il est présent dans les 
toilettes et se matérialise par une 
petite fente à côté du lavabo. De 
quoi faire d’une pierre deux coups. 
Lors des restrictions sanitaires, 
l’absence de désinfection de nos 
smartphones avait de quoi rendre 
presque inutile nos gestes barrière.
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LE  m o n d e  v i r t u e l 
n'intéresse-t-il plus grand 
monde ? La vision de Meta 

(maison mère de Facebook) de 
voir toute l'humanité vivre isolé, 
chacun dans son coin, avec des 
casques de réalité virtuelle ne 
va-t-elle pas se concrétiser ?
C'est  ce que pense Réseau 
International, plateforme de 
publication Vkontakte : " Leurs 
mondes virtuels n'intéressent pas 
grand monde, hormis quelques 
geeks et professionnels qui 
croient en cette connerie. Les 
gens sont doucement en train de 
lâcher le numérique pour revenir 

à l'essentiel, mais eux continuent 
de vouloir leur vision Cyberpunk 
de leur avenir dystopique… Le 
métavers de Zuckerberg peine à 
attirer des utilisateurs, révèlent 
des documents internes : Meta 
a revu à la baisse ses prévisions 
de 500 000 à 280 000 utilisateurs 
mensuels."
Enfin, il y a l'Europe qui craint 
la liberté d'expression que 
Elon Musk entend imprimer 
à Twitter. Son premier tweet 
donne d'ailleurs le ton de cette 
liberté d'expression retrouvée 
sur le réseau social : "L'OISEAU 
A ÉTÉ Libéré". Du coup, le 
n ouve au  p at ron  an n on c e 
réactiver le compte de Donald 
Trump. Lequel croise les doigts : 

"On m'a dit que mon compte 
sera de nouveau opérationnel 
lundi, nous verrons." Elon Musk 
est désormais officiellement le 
nouveau propriétaire de Twitter. 
L'affaire est off iciellement 

conclue, selon Business Insider. 
Elon Musk a immédiatement 
licencié le P-DG, le directeur 
financier et le responsable de 
la politique juridique, de la 
confiance et de la sécurité.

VIVRE DANS LE RÉEL, LIBERTÉ D'EXPRESSION RETROUVÉE CHEZ TWITTER
Humeurs

I.M'B
Libreville/Gabon
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LES sommets de collines 
et  les  va l lées  d 'entre 
ces collines du Grand 

L i b r e v i l l e  o n t - i l s  v o u l u 
administrer aux dirigeants du 
Gabon et à son peuple, la preuve 
de notre laxisme à concevoir et à 
mettre en place une urbanisation 
selon les règles de l'architecture 
qui tiennent compte du principe 
de précaution.
En effet, la semaine passée 
reste marquée par la tragédie 
du PK 8, cet éboulement qui a 
emporté sept membres d'une 
même famille. Ce n'est pas 
le seul glissement de terrain 
tragique. Déjà en mars 2022, 
l e  G ab on  e n re g i s t r a i t  c e 
phénomène qui a ôté la vie 
à deux compatriotes.   Bien 
d'autres éboulements mortels 
avaient eu lieu auparavant. " 
C'est comme si Dame nature 
se vengeait de nos dirigeants 
pour n'avoir jamais su planifier 
le développement de nos grands 
centres urbains. Notamment de 
Libreville. Comment voulez-
vous que quelqu'un qui vient 
d'un village plat de l'intérieur, 
puisse imaginer un seul instant 
que vivre en contrebas d'une 
montagne que sa maison se 
transforme en tombe", publie 

Flavienne Gwamba, internaute 
qui  condamne ce  manque 
d'anticipation chronique de 
l'expansion de nos villes.
" Que font ces Gabonais qui 
ont appris  les  sciences de 
l'urbanisme, de l'architecture et 
les gouvernants censés anticiper 
le développement de la ville ? ", 
renchérit Clément sur Facebook.
Et pourtant, on a parlé, sans 
jamais  les  concrét iser,  de 
Smart City (ville intelligente), 
de Smart Code, de Schéma 
directeur d'aménagement urbain. 

Combien d'éboulements et de 
morts faut-il enterrer pour que la 
communauté nationale se penche 
(enfin) sur la question ? Comme 
si ce drame ne suffisait pas, les 
pluies à l'origine des inondations 
des rues, des maisons, arrachant 
aux populations des vallées, des 
cris de détresse et des larmes.
" Les populations de plusieurs 
quartiers de la commune de 
Libreville se sont réveillées les 
pieds dans l'eau. Et pour cause, 
les inondations dues à ces cordes 
d'eau qui se sont abattues sur la 

capitale gabonaise, Libreville, 
dans la nuit du mercredi 26 à 
jeudi 27 octobre 2022 ", écrits 
Reflets (page Facebook).
" Aidez-nous !", tel est le message 
des vidéos devenues virales 
interpellant la Première Dame 
et le chef de l'Exécutif gabonais.
C omme quoi ,  en  ce  mois 
d'octobre, montagnes et vallées 
ont décidé de nous endeuiller et 
nous rappeler, si tant est qu'on 
puisse agir, la fragilité d'un 
urbanisme un peu trop négligent.

Innocent M'BADOUMA
Libreville/Gabon

Éboulements et inondations : cris et larmes d'un 
peuple !

Un spectacle devenu un classique : l’inondation à l’échangeur de IAI (Libreville).
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